
Gomphus flavipes en 1911 à Arles (Bouches-du-
Rhône) 

Morton nous relate dans un article paru dans The Entomologist en avril 1912 un 
voyage de collection odonatologique, notamment en Camargue. 

Le 2 juillet 1911 il retrouve son ami le Dr Ris à lyon avec pour destination Arles où 
ils arrivèrent relativement tôt la même journée. 

En choisissant Arles comme camp de base des récoltes, ils pensaient que le delta 
du Rhône serait une excellente localité pour les Odonates alors qu'ils avaient en 
têtes que les Alpilles (?) seraient un bon lieu pour les Ascalaphes. 

Ils avaient l'espoir de rencontre Macromia splendens, une des espèces les moins 
connue et les plus intéressante en Europe. Cette dernières ils ne la rencontrèrent 
pas, peut-être étaient-ils trop à l'Est, les eaux étaient-elles défavorables ou étaient-
ils présents trop tôt dans la saison. 

Leurs premières captures se firent sur le canal juste à la sortie de la ville d'Arles. A 
cet endroit ils rencontrèrent d'intéressantes petites espèces comme Platycnemis - 
acutipennis et latipes -.  Agrion lindenii était commun aussi. Parmi les Gomphinés, 
Gomphus pulchellus était commun, simillimus plus rare, alors qu'un mâle isolé de 
Gomphus flavipes se distinguait. Anax imperator patrouillait çà et là. Anax 
parthenope était plus rare et le Dr Ris récupéra une exuvie de cette espèce. 
Aeschna affinis s'est montrée occasionnellement avec un ou deux individus 
d'Oxygastra curtisii. Parmi les Libellulinae, Libellula fulva and Orthetrum 
cancellatum étaient les plus communes alors que Orthetrum brunneum, O. 
coerulescens et Crocothemis erythraea se montraient de manière plus éparse. Le 
Dr Ris faisait l'intéressante découverte d'Erythromma viridulum. Des Calopteryx 
splendens intermédiaires avec xanthostoma. 

L'après-midi du 2 ils allèrent plus avant en Camargue à l'Albaron, une gare sur la 
voie ferrée menant aux Saintes Maries de la Mer. Pendant tout les trajet ils virent 
sans certitude ce qu'ils pensaient être des Aeschna affinis et à l'Albaron même, 
cette espèce était très abondante. Les autres espèces étaient de moindre intérêt 
mais ils trouvèrent un individu d'Ascalaphus ictericus. 
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!  
La gare d'Albaron en Camargue 

Un autre secteur qu'ils visitèrent était le Mas de la Ville sur la ligne de Saint Louis. 
Sur de petits fossés ils virent quelques Agrion mercuriale et Pyrrhosoma 
tenellum avec en prise un ou deux Calopteryx haemorrhoidalis. Lestes viridis, 
barbara et Sympecma fusca étaient communs. Oxygastra curtisii fût trouvé, mais il 
était particulièrement rare. Aeschna isoceles fût une capture inattendue. Son 
observation en juillet était en quelque sorte une énigme, tout comme l'était Libellula 
fulva et Libellula quadrimaculata à une telle date. Crocothemis erythraea, cette 
libellule à l'aspect d'un insecte tropical était très commune de même que 
Sympetrum sanguineum. Le seul Gomphine attrapé était Gomphus pulchellus en 
grande quantité. 

Une journée fût consacré à visiter les Alpilles, prenant le train pour Fontvieille et 
explorant les collines vers le Paradou. De nombreuses Aeschnes volaient, 
probablement affinis ou mixta. Parmi les oliviers volaient des Ascalaphus 
longicornis et ils notèrent des Cordulegaster annulatus de la variété immaculifrons. 
Aeschna mixta fût prise sur les collines. 

Une excursion aux Saintes Maries au bord de la Méditerranée leur permis de voir 
quelques Libellules : Anax imperator, Orthetrum cancellatum et Lestes barbara. 

Tous les des Odonates vus dans les Bouches-du-Rhône furent capturés, sauf Anax 
parthenope. Une liste de 34 espèces est dressée dans l'article. 



Ils quittèrent Arles le 10 juillet et se dirigèrent à Albarracin dans la Province de 
Teruel en Espagne. 

Je laisse la suite dans l'article. 
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Chemin de fer de Camargue 

Epilogue 
L'individu de Gomphus flavipes récolté par nos collègues à Arles se trouve illustré 
dans les planches de l'ouvrage d'Askew sur les Odonates d'Europe. C'est d'abord 
ce document qui avait attiré notre attention sur les possibilités d'observation de 
l'espèce dans le Midi de la France. C.Deliry et D.Loose l'ont peut-être observé... il y 
aurait même des photos... chez David. Il faut attendre ensuite les années 2010, 
alors que l'espèce vient d'être découverte dans tout le Val de Saône pour que celle-
ci soit de nouveau vue et étudiée sur l'ensemble des deux Rhône du delta arlésien. 
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